USURE DENTAIRE DES HOMMES DU LAZARET (2018) 


Romero A., Puech P.-F. 2018. Usure dentaire des Hommes du Lazaret -motif des stries microscopiques. 
Chapitre XIII In « Les restes humains fossiles de la grotte du Lazaret, Nice, Alpes-Maritimes. Des Homo 
erectus européens évolués en voie de néandertalisation ». Editions du CNRS: 657-667. 


Chapitre XIII 

USURE DENTAIRE DES HOMMES DU LAZARET MOTIFS DES STRIES MICROSCOPIQUES 

par Alejandro Romero et Pierre-François Puech pfpuech @ yahoo.fr 

Résumé. 

À Nice, la grotte du Lazaret a été occupée au cours d’une grande période froide de la 
préhistoire, de -190 000 à -120 000 ans, par des populations côtières d’Homo erectus évolués en voie de 
néandertalisation. La fouille du site, jadis perché à 140 mètres au-dessus du niveau de la mer, a mis au jour 
des sols d’occupation épisodiques aux usages divers. De ces groupes, aux modes de vie fondés sur la chasse 
et la cueillette, nous sont parx’enus 28 éléments squelettiques essentiellement constitués de dents déciduales. 

Des études de micro-usures dentaires offrent la possibilité de déduire, du motif des stries microscopiques 
des faces jugales, l'alimentation par comparaison avec les stries d’autres populations dont le mode de vie et 
la culture sont bien déterminés. 

Cette approche fonctionnelle a permis de mettre en évidence une grande constance dans le choix 
alimentaire à la fin du Pléistocène moyen sur ce littoral proche de milieux boisés et steppiques. Les indices 
(stries verticales/stries horizontales), d’un modèle des micro-stries d'usure très homogène pour ce site, 
indiquent une alimentation mixte liée à la chasse et à la collecte. 

De nombreuses populations d'Homo erectus sont à l’origine, depuis 700 000 ans environ, dans la vaste 
région de la ceinture méditerranéenne, de lignées évolutives parmi lesquelles se sont développés certains 
caractères anatomiques spécifiques des Néandertaliens. La grotte du Lazaret à Nice, occupée au cours de la 
période glaciaire s’étalant de -190 000 à - 120 000 ans, est un site de référence pour analyser l’identité 
anatomique et le mode de vie de cette période cruciale de l’évolution humaine grâce aux restes nombreux et 
bien conservés dans leurs sols d’occupation successifs. 

La grotte du Lazaret, au pied de la grande falaise du Mont Boron à Nice (France), s’ouvre au sud face à la 
mer. La cavité, longue de 35 mètres et large de 4 à 20 mètres avec un plafond haut de plusieurs mètres, a 
servi à l’homme préhistorique de campement et de halte de chasse à de nombreuses reprises. Les 
associations fauniques importées au Lazaret lors des périodes d’occupation témoignent de l’existence de 
territoires variés proches de la grotte et d’un climat globalement plus frais et plus humide que l’actuel à la 
fin du Pléistocène moyen (Valensi P. et al., 2007). 

Les enquêtes en cours ont clairement mis en évidence l'importance de ce site afin de reconstruire les aspects 
paléoenvironnementaux et la dynamique du peuplement. Les marques relevées sur les os sont parfois celles 
des carnivores alors que les assemblages des restes témoignent d’un comportement particulier au cours du 
transport et du traitement des aliments par l’homme. Il existe, de plus, des concentrations de cendres noires 
et/ou grises associées à des charbons de bois et à de petites esquilles brûlées (Valensi P., 1996). 

L’étude des industries lithiques associées révèle une légère évolution des industries lithiques dans 
l’Acheuléen supérieur et final vers une industrie protomoustérienne plus riche en petits outils retouchés vers 
la fin du Pléistocène moyen (Lumley H. de et al., 2001). 



Afin de clarifier la nature culturelle de l'occupation humaine du site dont l’alimentation pouvait être assurée 
par diverses ressources locales chassées ou collectées, nous avons examiné quel avait été l’usage des dents 
humaines à partir des différences complexes relevées par l’analyse de la micro usure des surfaces jugales. 

Matériel et méthode. 

Matériel. Les analyses macroscopiques et les empreintes des dents du Lazaret ont été faites au 
laboratoire de Préhistoire de Nice Côte d’Azur, Antenne de l’Institut de Paléontologie Humaine, 
Fondation Scientifique Albert I er Prince de Monaco, 15 boulevard Maurice Maeterlinck (tableau 115). 
Pour étudier le changement des aliments consommés en rapport avec l’âge et la technologie des 
hommes ayant occupé la grotte du Lazaret pendant la période glaciaire s’étalant de -190 000 à - 
120 000 ans, nous avons utilisé les résultats des observations microscopiques de précédentes 
recherches à propos des dents d 'Homo sapiens, de Néandertaliens d’Europe et du Proche-Orient et 
dé Homo erectus publiés par ailleurs et obtenus en utilisant la même méthodologie pour permettre des 
comparaisons (Pinilla, 2012). 


L'examen comparatif d'une grande quantité de restes humains, du Pléistocène européen aux chasseurs- 
cueilleurs modernes, nous ayant montré une variabilité qui peut être expliquée éco-géographiquement aussi 
bien que culturellement, nous avons considéré les principaux types de régimes alimentaires primitifs en 
fonction des géographies car l’influence du climat est fondamentale. Les populations subactuelles de 
chasseurs-collecteurs, choisies pour leur identité biologique et ethnologique connue, ont été classées en trois 
grands groupes : (1) chasseurs-collecteurs de populations en forêt tropicale, Andamans et Veddas (n=44) ; 
(2) carnivores chasseurs-pêcheurs-collecteurs et éleveurs en climat froid, Fuegiens, Inuits, Amérindiens, 
pêcheurs de l’île de Vancouver et Lappons (n=62) ; et (3) chasseurs-collecteurs à environnement aride et 
mésotherme, Bushmans, Aborigènes d’Australie et Tasmaniens (n=27) étudiés par Lalueza et al. (1996). 


n° de 
l’individu 

n° laboratoire 

Identification de la dent 

Date de la 
découverte 

Âge et climat 

retenu 

Lazaret 1 

50000.CIIs-UA18 

C inf droite définitive 

30 octobre 1953 



Lazaret 2 

50001.CIIi-UA18 

di sup gauche 

31 janvier 1958 



Lazaret 4 

60200.CIIs-UA18 

C inf gauche 




Lazaret 5 

15510.CIII-UA9 

I 2 inf droite 

8 janvier 1975 



Lazaret 6 

16654.CHI-UA10 

dm" sup gauche 

avril 1978 

125-150 000. froid et humide 

X 

Lazaret 7 

15825.CHI-UA9 

dm 2 sup gauche 

4 janvier 1978 



Lazaret 8 

20006.CIIs-UA14/16 

M inf gauche 

30 mars 1972 



Lazaret 9 

221.CIIs-UA17 

dni 2 inf droite 

4 avril 1996 

150-160 000. peu froid et humide 

X 

Lazaret 10 

4371.CHs-UA23 

dni 2 inf gauche 

9 août 1999 

150-160 000. peu froid et humide 

X 

Lazaret 11 

22498.CÜS-UA13 

Il inf gauche 

1 avril 1999 



Lazaret 12 

3169.CIIs-UA18 

dm 1 sup droite 

30 juillet 1991 

150-160 000. peu froid et humide 

X 

Lazaret 18 

2137.CIIi-UA26 

Pi inf gauche 

5 juillet 2005 



Lazaret 19 

2138.CIÏÏ-UA26 

P2 inf gauche 

5 juillet 2005 



Lazaret 20 

4363.CIH-UA26 

dm“ sup droite 

7 août 2005 

150-175 000. froid et humide 

X 

Lazaret 22 

23300.CIIi-UA27 

dm 2 sup droite 

9 janvier 2008 

150-175 000. froid et humide 

X 

Lazaret 23 

24063.CIIi-UA27/28 

dmi inf gauche 

1 août 2009 

150-175 000. froid et humide 

X 

Lazaret 26 

463.CIIi-UA28 

Petit fragment de mandibule avec 
fragment de dm2 droite 

27 mars 2012 



Lazaret 27 

24345.CIIi-UA28 

dm 1 sup gauche 

2 juillet 2012 

150-175 000. froid et humide 

X 

Lazaret 28 

24346.CIIi-UA29 

dm 2 sup gauche 

26 novembre 2013 

150-175 000. froid et humide 

X 


Tableau 115 : Inventaire des dents humaines de la grotte du Lazaret à Nice. 



























Paléolithique ancien 

Lazaret 

Laz 6 

France 

m 2 sup gauche 

Paléolithique ancien 

Lazaret 

Laz 9 

France 

m 2 inf droite 

Paléolithique ancien 

Lazaret 

Laz 10 

France 

m 2 inf droite 

Paléolithique ancien 

Lazaret 

Laz 12 

France 

m 1 sup droite 

Paléolithique ancien 

Lazaret 

Laz 20 

France 

m 1 sup droite 

Paléolithique ancien 

Lazaret 

Laz 22 

France 

m 2 sup droite 

Paléolithique ancien 

Lazaret 

Laz 23 

France 

m, inf gauche 

Paléolithique ancien 

Lazaret 

Laz 27 

France 

m 1 sup gauche 

Paléolithique ancien 

Lazaret 

Laz 28 

France 

m 2 sup gauche 

Paléolithique moyen 

Dederiyeh 

98020 

Syrie 

m 2 inf gauche 

Paléolithique moyen 

DeviLs Tower 

GB2 

Gibraltar 

m! inf gauche 

Paléolithique moyen 

DeviLs Tower 

GB2 

Gibraltar 

m 1 sup droite 

Paléolithique moyen 

DeviLs Tower 

GB2 

Gibraltar 

m 2 inf gauche 

Paléolithique moyen 

DeviLs Tower 

GB2 

Gibraltar 

m 2 sup droite 

Paléolithique moyen 

Vindija 

VI-232 

Croatie 

mi inf droite 

Paléolithique moyen 

Vindija 

VI-232 

Croatie 

m 2 inf droite 

Paléolithique supérieur 

Almonda 

AMD 3 

Portugal 

m t inf droite 

Paléolithique supérieur 

Caldeirao 

CAI 1 

Portugal 

m 2 inf droite 

Paléolithique supérieur 

Caldeirao 

CA2 

Portugal 

m 2 inf gauche 

Paléolithique supérieur 

Pirulejo 

PIR-I 

Espagne 

mi inf droite 

Paléolithique supérieur 

St. Germain-la-Rivière 

B5-7 

France 

m 2 inf gauche 

Paléolithique supérieur 

St. Germain-la-Rivière 

B3 

France 

m 2 inf droite 

Paléolithique supérieur 

Solutré 

1956-49 

France 

m 2 inf gauche 

Paléolithique supérieur 

Sungir 

S3 

Russie 

m, inf gauche 

Paléolithique supérieur 

Sungir 

S3 

Russie 

m 2 inf gauche 


Tableau 116 : Molaires déciduales du Paléolithique ancien, moyen et supérieur analysées par Beatriz Pinilla (2012) et 
dents du Lazaret avec émail vestibulaire non altéré. Aux fins de cette recherche, qui concerne les dents déciduales du 
Lazaret, la comparaison a été faite avec les dents déciduales 

Méthode : Les observations et analyses de l’usure ont été réalisées à l'aide d'une première empreinte au 
vernis nitro-cellulosique Replie qui permet un examen direct du négatif transparent en microscopie 
photonique à l’aide d’un condensateur (Académie de Grenoble, 2009). Puis d’une seconde empreinte 
avec un matériau à base de silicone polymérisant par addition conditionné en système d'auto-mélange 
Coltène de souplesse moyenne dont on a tiré ensuite le positif à l’aide d’une résine époxy (Pinilla et al., 
2016). 

L'usure des dents dépend essentiellement de leur fonctionnement et donc du type de régime 
alimentaire, de la méthode de préparation des aliments, de la quantité et du type de particules 
abrasives présentes dans les aliments, de la mécanique de la mastication (selon le type d'occlusion, la 
fréquence des mouvements, les forces produites lors de l’action des dents) et de l'utilisation des dents 
en dehors de la mastication. Pour étudier cette usure on peut observer au microscope les altérations 




des surfaces occlusales produites sous forme de micro éclats, ou puits, et des rayures. Cette usure aux 
multiples causes est à l’origine d’une texture de la surface occlusale basée sur des relations 
irrégulières qui se renouvellent rapidement ce qui aboutit avec l’âge à la perte de hauteur des 
couronnes dentaires alors que les surfaces de l’émail vestibulaire des dents postérieures (prémolaires 
et molaires) gardent leur couche d’émail qui se couvre de stries, rayures produites par les abrasifs 
contenus dans les aliments comprimés par les joues au cours de la mastication et disposées selon une 
structure reconnaissable qui forme un motif. La faible compression limite la quantité d’émail altéré et 
donne des aspects selon l’usage ou la fonction des dents mais indépendants des variations annuelles 
ou même saisonnières dans l’alimentation (Romero et al., 2012). La texture occlusale et le motif 
vestibulaire véhiculent de par cela des messages très différents. 

Nous avons examiné le motif des stries des faces vestibulaires des dents jugales selon une 
méthode qui utilise le moulage des surfaces dentaires et en relève au grossissement 100 (Université 
d’Alicante), la densité (N), la longueur moyenne (X) de toutes les stries observées sur 0,56 mm 2 de la 
zone active de la surface vestibulaire (ou buccale) de la dent, selon quatre groupes d’orientation : 
horizontal (H), vertical (V), mésio-distal (MD) et disto-mésial (DM). Ces caractères sont fonction du 
type de l’aliment ainsi que de son mode de préparation telle que la cuisson des aliments (Puech 1978 ; 
Puech et Pant, 1980 ; Lalueza et Pérez-Pérez, 1993). Nous avons également calculé la déviation 
standard des longueurs (S) pour ces orientations, le tout formant ce que nous avons nommé le motif ou 
« patron » des stries vestibulaires. Le test non paramétrique de Mann-Whitney-U a été utilisé pour 
vérifier les différences significatives (p <0,05) des caractères des micro-usures des faces buccales 
(Romero et al., 2013 ; Puech et Pinilla, 2014). 

Résultats : 

• Variabilité intra-groupe des micro-stries des faces vestibulaires 

Les surfaces vestibulaires de 9 molaires déciduales ont été analysées : Lazaret 6, 9, 10, 12, 20, 
22, 23, 27 et 28 (fig. 344). L’ensemble présente les conditions requises au microscope pour l’analyse 
des traces susceptibles de caractériser l’alimentation car nous n’avons pas trouvé par la réalisation du 
test U Mann-Whitney (p> 0,05) de différences significatives entre les dents ml et m2 pour les densités 
de rayures (NT) et leur longueur (XT) (fig. 345). Les premières molaires déciduales ml (NT = 230,7 ; 
n = 3) ont montré une densité de rayures relative légèrement plus élevée que les deuxièmes molaires 
déciduales m2 (NT = 221,3 ; n = 6). De même, ml et m2 montrent une longueur moyenne des rayures 
similaires (XT = 94,7 pm pour ml et 98,5 pm pour m2). 



Figure 344 : Images en microscopie électronique à balayage de la face vestibulaire des molaires déciduales Lazaret 20 et 
Lazaret 23 (x 100). 



Dents déciduales du Lazaret 



Figure 345 : Densité des micro-stries (NT) et longueur (XT) des micro-stries des molaires humaines déciduales 
du Lazaret. 


Site 

Code 

NT 

XT 

NH/NT 

NV/NT 

NH/NV 

Lazaret 

Laz 6 

206 

84,05 

0,30 

0,12 

2,54 

Lazaret 

Laz 9 

226 

91,45 

0,26 

0,31 

0,83 

Lazaret 

Laz 10 

227 

106,46 

0,21 

0,37 

0,57 

Lazaret 

Laz 12 

244 

80,57 

0,31 

0,25 

1,25 

Lazaret 

Laz 20 

249 

109,61 

0,29 

0,33 

0,87 

Lazaret 

Laz 22 

223 

109,66 

0,29 

0,30 

0,97 

Lazaret 

Laz 23 

214 

103,98 

0,28 

0,13 

2,19 

Lazaret 

Laz 27 

234 

99,46 

0,31 

0,21 

1,50 

Lazaret 

Laz 28 

197 

89,82 

0,29 

0,20 

1,46 

Dederiyeh 

98020 

305 

79,67 

0,19 

0,33 

0,58 

Devil's Tower 

GB2 ml 

281 

172,67 

0,07 

0,57 

0,13 

Devil's Tower 

GB2 ml 

287 

142,79 

0,31 

0,21 

1,51 

Devil's Tower 

GB2 m2 

264 

127,94 

0,24 

0,14 

1,73 

Devil's Tower 

GB2 m2 

263 

131,98 

0,30 

0,16 

1,86 

Vindija 

VI-232 

345 

138,88 

0,12 

0,49 

0,26 

Vindija 

VI-232 

248 

140,53 

0,18 

0,42 

0,42 

Almonda 

AMD 3 

297 

143,61 

0,24 

0,18 

1,38 

Caldeirao 

CAI 1 

194 

159,80 

0,09 

0,37 

0,24 

Caldeirao 

CA2 

209 

155,08 

0,22 

0,20 

1,12 

Pirulejo 

PIR-I 

237 

140,08 

0,12 

0,38 

0,31 

St. Germain-la-Rivière 

B5-7 

165 

162.10 

0,15 

0,39 

0,39 

St. Germain-la-Rivière 

B3 

203 

140,61 

0,17 

0,38 

0,45 

Solutré 

Solutre 1956-49 

190 

141,90 

0,18 

0,32 

0,58 

Sungir 

S3 

245 

96,44 

0,13 

0,46 

0,29 

Sungir 

S3 

179 

114,00 

0,15 

0,50 

0,30 


Tableau 117 : Patron de l’usure examinée au microscope selon les variables NT, XT et les indices des surfaces d’émail bien 
préservé des dents. 














































• Variabilité inter-population de la densité et longueur totale des stries des micro-stries des faces 
vestibulaires 

Lorsque les dents de Lazaret ont été comparées à d'autres molaires déciduales (ml et m2) du 
Paléolithique moyen et supérieur à l’aide des mesures de Beatriz Pinilla (2012), nous avons trouvé des 
surfaces de l'émail du Lazaret (NT = 224,444; n= 9) moins rayées (U Mann-Whitney, p = 0,001) que 
celles qui ont été analysées chez les individus du Paléolithique moyen (NT = 284,71; n = 7) (fig. 346). 
De plus, les dents du Lazaret présentent significativement (U Mann-Whitney, p <0,05) des longueurs 
de stries plus courtes (XT = 97,23 pm) que les individus du Paléolithique moyen (XT=133.5pm) et du 
Paléolithique supérieur (XT = 139,3 pm). 



Lazaret (n=9) 

Paléolithique moyen (n=7) 
Paléolithique supérieur (n=9) 


Figure 346 : Mesures comparatives des micro-stries des dents déciduales du Lazaret et du Paléolithique moyen et supérieur 
(- 200 000 ans / - 12 000 ans) d’après Pinilla (2012). 


Des différences significatives (U Mann-Whitney; p <0,05) ont été trouvées pour les indices 
NH / NT et NV/NT entre Lazaret (NH / NT = 0,28 ; NV / NT = 0,24) et les échantillons du 
Paléolithique moyen et supérieur (NH / NT = 0,16 ; NV / NT = 0,35) qui montrent une gamme 
similaire aux individus chasseurs-cueilleurs carnivores des hautes latitudes incluant les régions 
polaires. En outre, l’indice NH/NV montre des différences significatives (U Mann-Whitney; p =0,006) 
entre le Lazaret (NH/NV=1,35) et les individus du Paléolithique moyen et supérieur (NH/NV=0.56) 
car les dents du Lazaret présentent une proportion plus faible de stries verticales. Néanmoins, aucune 
différence significative n’a été trouvée entre les indices du Lazaret et ceux du Paléolithique moyen, ce 
qui correspond à un patron des micro-stries vestibulaire semblable répondant à une même 
biomécanique de la mastication des chasseurs-cueilleurs à régime mixte (fig. 347). 




m /an 


Chasseur-Collecteurs 

carnivores 



0,0 0,2 0,4 0,6 0,8 

INH/ NT 


Figure 347 : Comparaison de la proportion des stries verticales (NV/NT dans l’axe y) et des stries horizontales (NH/NT 
dans l’axe x) en rapport avec la densité totale, selon la population pour les dents déciduales du Lazaret et celles des 
individus du Paléolithique ancien, moyen et supérieur et celles des 3 principaux régimes alimentaires primitifs. Les ellipses 
plus foncées (95% de la dispersion) réunissent les groupes de Chasseurs-Cueilleurs actuels essentiellement carnivores 
(animaux terrestres et marins) et de Chasseurs-Cueilleurs actuels à alimentation mixte vivant en environnement aride et 
tropical. 


L’examen des stries des surfaces buccales des dents jugales a montré dans une précédente 
étude (Pinilla Perez et al., 2011) que les dents déciduales présentent généralement une densité de stries 
égale à celle des dents permanentes chez Homo heidelbergensis (Homo erectus européens évolués), 
Homo neanderthalensis et Homo sapiens (encore appelé Homme Anatomiquement Moderne). Nous 
avons utilisé les valeurs de ces dents analysées et publiées par Pinilla (2012) pour les comparer avec 
Le Lazaret (fig. 348). La densité de stries du Lazaret ne résulte très probablement pas de l’âge des 
sujets analysés puisque les molaires ml et m2 du Lazaret ne présentent pas de différence significative 
de densité et de longueur des rayures. 
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Figure 348 : Variabilité entre populations de la densité des micro-stries (NT) et longueur moyennes (XT), la comparaison 
étant faite avec les dents déciduales (Pinilla, 2012). 


Discussion et Conclusion : 

Le Lazaret se caractérise par la très grande proportion relative de molaires déciduales 
humaines présentes parmi les débris osseux. Une comparaison avec l’histogramme de la population 
néandertalienne des campements de courte durée de la grotte étroite de l’Hortus (France) ou de celle de 
Zafarraya (Espagne) fournit un argument supplémentaire aux preuves archéologiques en faveur de 
séjours de longue durée au Lazaret. La différence de nature des dépôts est mise en évidence par 
l’absence de restes de nouveau-né et de dent déciduale perdue naturellement par de jeunes enfants 
parmi les ossements néandertaliens de Zafarraya (Lumley M.-A. de, 1976 ; Lumley H. de, 2007). 
Alors que les occupations de longue durée de la grotte de F Arago sont affirmées par le nombre 
important de dents déciduales tombées naturellement du vivant des enfants (Lumley M.-A. de, 2015). 
On connait par ailleurs le mode de vie au Lazaret dominé par la nécessité de se chauffer dans une 
grotte pour un groupe humain prédateur qui profite des moments de chasse pour initier les adolescents 
à la vie d’adulte. 


L'influence des facteurs culturels dans la transformation des aliments. 

Le rapport de la proportion de stries verticales et de stries horizontales des dents déciduales 
du Lazaret présente une remarquable unité. Cette composition très uniforme, différente de celle du 
Paléolithique ancien, avant la domestication du feu, comme à la Caune de l’Arago, proche de celle du 
Paléolithique moyen et du Paléolithique supérieur, correspond à celle des peuples chasseurs-cueilleurs, 
qui avaient domestiqué le feu et faisaient cuire la viande. 

D’après les fouilles de la grotte du Lazaret les techniques de conservation de la viande par le 
fumage sont avérées, il est donc suggéré que la densité des micro-stries est compatible avec un régime 
abrasif d’aliments séchés et fumés. 






Les sols d’occupation du Lazaret sont tous très riches en ossements brûlés et en cendres et, 
sur le sol de l’unité archéostratigraphique UA 25, un foyer de 50 cm de diamètre devait servir à fumer 
la viande comme l’attestent les composés aromatiques dans les matières organiques avoisinantes 
(Lumley H. de, 2015). Le régime alimentaire général au Lazaret inclut un apport important de viande 
qui peut provenir de la diversification de l’occupation de la grotte selon les saisons et selon la diversité 
des habitats. 
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